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DE 

MGR.  L'EVEQUE  DE  MONTREAL 

CONCERNANT  LE 

Dix-huitieme  Anniversaire  Séculaire  du  Martyre  de  St.  Pierre 
et  de  St.  Paul,  Apôtres. 


J-GJ-IST-A-OE     BOXJI^a-ET 

Par  la  Grâce  de  Dieu  et  du  Siège  Apostolique,  Evêque  de  Montréal, 
Assistant  au  Trône  Pontifical. 


Au  Clergé  Séculier  et  Régulier^  aux  Communautés  Religieuses^  et 
à  tous  les  Fidèles  de  Notre  Diocèse^  Salut  et  Bénédiction  en 
Notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

Notre  Saint  Père  le  Pape,  N.  T.  G.  F.,  s'occupe  nnit  et  jour 
des  besoins  spirituels  de  son  immense  troup  vm,  dispersé 
dans  toutes  les  parties  du  monde.  Placé  par  la  divine  Pro- 
vidence sur  les  collines  de  la  Ville  Eternelle,  il  voit  de  loin 
les  ennemis  de  l'Eglise  qui  s'agitent  et  frémissent,  en  formant 
de  vains  complots  pour  la  renverser.  Assis  majestueuse- 
ment sur  la  Chaire  de  St.  Pierre,  il  aperçoit  toutes  les  mons- 
trueuses erreurs  du  siècle  qui,  comme  des  serpents  veni- 
meux, se  glissent  dans  toutes  les  sociétés  humaines  pour  les 
corrompre.  Ses  yeux  sont  toujours  fixés  sur  les  maux  qui 
affligent  le  peuple  chrétien,  et  son  cœur  paternel  ne  cesse  de 
les  déplorer  et  d'en  gémir.  Pendant  que  ses  mains  vénérables 
ne  se  lassent  pas  de  tenir  le  gouvernail  de  la  barque  qu'il  est 
chargé  de  conduire  au  port,  au  milieu  des  plus  furieuses 
tempêtes,  et  à  travers  les  flots  courroucés  de  la  mer  orageuse' 
de  ce  monde,  sa  grande  âme  forme  sans  cesse  des  projets  qui 
révèlent  aux  enfants  de  l'Eglise  sa  suprême  sagesse,  sa  haute 
,  prudence,  sa  tendre  piété  et  toutes  les  éminentes  qualités  de 
son  cœur. 

Ainsi  il  a  projeté,  N.  T.  G.  F.,  de  célébrer  cette  année,  dans 
la  Ville  sainte,  de  grandes  fêtes,  et  il  y  a  invité  tous  les 
Evoques  du  monde  et  avec  eux  tous  les  fidèles  confiés  à  leurs 
soins.  L'objet  de  ces  fêtes  est  de  faire,  avec  une  grande 
pompe,  le  vingt-neuf  de  ce  mois  de  Juin,  le  dix-huitième  anni- 
versaire séculaire  de  la  glorieuse  mort  des  Apôtres  St.  Pierre 
et  St.  Paul,  et  de  rendre  les  honnenrs  de  la  Canonisation  et 
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de  la  Béatification  à  un  très  grand  nombre  de  Serviteurs  de 
Dieu,  le  sept  et  le  quatorze  Juilhit  suivant,en  leur  accordant 
les  honneurs  do  l'autel,  pour  qu'ils  deviennent  de  nouveaux 
protecteurs  des  malheureux  enl'auts  d'Adam,  qui  géniissent 
dans  cette  vallée  de  larnies. 

C'est  pour  nous  tous,  N.  T.  C.  F.  coumie  pour  le  monde 
tout  entier,  un  événement  heureux  et  providentiel  que  cette 
grande  solennité  qui  doit  ranimer  notre  foi  et  exciter  notre 
piété,  en  nous  montrant  plus  clairement  (lue  jamais  (jue  notre 
sahitc  Religion  n'a  rien  perdu  de  ses  antiques  splendeurs; 
que  son  Pontile  conserve,  aux  yeux  des  peuples  idirétiens, 
son  prestige  religieux,  (jue  sa  personne  est  toujours  sacrée,  sa 
parole  toujours  écoutée,  ses  moindres  désirs  to\ijours  vénérés  ; 
que  tous  les  Evèques  de  la  Catholicité  sont  plus  que  jamais 
dévoués  à  la  cause  de  cet  immortel  Pontii'e  et  au  Siège  Apos- 
toli(iue  ;  que  tous  les  fidèles  du  inonde  entier  l'honorent  et  le 
vénèrent  comme  le  Père  commun  ;  que  le  tombeau  des 
Saints  Apôtres  est,  comme  de  tout  temps,  l'objet  d'un  culte 
public  ;  que  la  vraie  foi  se  perpétue  et  continue  à  produire  des 
œuvres  admirables  ;  qu'il  y  a  encore  sur  la  terre  des  âmes 
célestes  par  la  pureté  et  l'innocence  de  leur  vie  ;  que  Dieu 
enfin  a  encore  un  grand  nombr<^  de  bons  serviteurs  dans  le 
sein  de  son  Eglise. 

Cette  grande  fête,  tout  en  ranimant  notre  courage  dans  la 
pratique  de  nos  devoirs  religieux,  doit  d'ailleurs  être  pou:- 
tous  pleine  de  grâces  et  de  bénédictions.  La  raison  en  est 
facile  à  trouver,  c'est  que  plus  nous  honorons  les  saints,  et 
plus  nous  avons  part  à  l'abondance  des  dons  célestes  que  leur 
a  accordés  le  Seigneur  dans  son  infinie  bonté. 

Or  cette  année,  les  Bienheureux  Apôtres  Pierre  et  Paul 
vont  être  l'objet  d'un  culte  plus  solennel  que  jamais,  au  jour 
consacré  par  rp]glise  à  honorer  leur  mort  si  précieuse  devant 
Dieu  et  si  glorieuse  aux  yeux  des  hommes.  Car  les  circons- 
tances les  plus  heureuses  concourent  pour  en  faire  une  des 
plus  belles  fêtes  qui  pui    3nt  se  célébrer  ici-bas. 

C'est  d'abord  un  amii .  rsaire  séculaire  et  des  plus  mémo- 
rables pour  le  monde  entier,  puisque  il  y  a  dix-huit  cents  ans 
que  les  deux  premiers  Pères  du  peuple  chrétien  versèrent 
leur  sang  pour  cimenter  la  foi  qu'ils  avaient  prôchée,  pour 
confesser  la  divinité  du  Fils  de  Dieu  fait  homme,  qui  les 
a  appelés  à  l'Apostolat,  pour  engager  ce  grand  combat  de  la 
vérité  contre  l'erreur,  de  l'Eglise  contre  l'enfer,  qu'ont  soutenu 
après  eux  les  quinze  millions  de  martyrs  qui  ont  généreuse- 
ment donné  leur  vie  pour  la  même  cause,  pour  détruire  le 
paganisme  avec  ses  vices  abomii'ables,  pour  renverser  les  ido- 
les qu'adorait  Rome  payenne,  afin  d'arborer  la  Croix  au  haut 
duCapitole,  et  faire  de  cette  ville,  adonnée  à  tous  les  vices  et  à 
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tontes  les  erronrs,  une  ville  sainte,  nne  ville  rie  foi  et  le 

centre  de  la  divin,.  Religion  .pii  devait  étendre  son  empire 
par  iDiite  la  terre.  ^ 

r}I\l  "•'  '"^  ^f  '  '•\^  ^^-  ^'•^'^■iniP.  «'«"?  '"1  admirable  dc-ssein 
fie  la  oivmi'  Provnlence  qne  ces  glorieux  Prin(X's  de  la  Reli- 
,i^ion  eiidun-rent  la  mort  le  même  jour,  dans  le  même  lif>n 
-t  sons  !..  m.'me  tyran,  le  ernel  Néron.    Us  soniîrirent  le 
même  jour,  afni  de  se  présenter  ensemble  à  Jésns-Glirist 
.|.onr  recevoir  en  même  temps,  de  la  main  de  ce  inste  Jn-e' 
.1  eouroniie  de  TApostolat  et  du  martyre.  IlssoufïVirenl  dans 
Je  m.-me  hen,  alni  (jne  Rome  eut  dans  ces  deux  Princes  des 
Apures  deux   brillants  flambeaux  pour  éclairer  l'univ.n-s. 
Ml  in,  lis  soutfnront  sous  le  même  persécuteur  pour  aue 
viGtimes  de  sa  cruauté,  ils  eussent  une  même  palme  d-  tri! 
omphe  et  1  auréole  de  la  même  gloire.    Car  s'étant  si  tendre- 
ment aimes,  dans  les  combats  de  la  vie,  ils  ne  devaient  pas 
<.tit  j^epares  dans  une  mort  si  glorieuse,  comme  nous  l'ensei- 
^ne  1  hglise  par  ces  paroles  :  Gloriosi  Principes  terrœ,  nuomodo 
mmta  sua  dilcxerunt  se,  ita  n  in  morte  non  swU  separati 
ton  /°i"''*'"r *  d'ailleurs  que  Rome,  étant  la   Maîtresse  de 
toutes  les  nations,  ajoute  St.  Maxime,  et  la  capitale  du  monde 
entier  devint,  après  avoir  été  le  siège  de  toutes  les  supersti- 

brê.in.'''"Tlfp?^'''^l'^'^'"^"'5  et  que  pour  cette  raison, 
es  Prmces  de  l'Eglise  endurassent  la  mort  dans  une  ville  où 
habitaient  les  princes  de  la  gentilité.  Enfin,  ce  qui  achève 
To  ll^\  J''\f ''^^^'^  de  ces  Apôtres,  c'est  que,  dans  les  vues 
de  1  adorable  Providence,  ils  étaient  destinés  à  illustrer  l'Oc- 
cident par  leur  sang,  après  que  l'Orient  l'eut  été  par  la  pas- 
sion et  la  mort  de  leur  divin  Maître. 

L'anniversaire  séculaire  qui  va  se   célébrer,  à  Rome,  le 
A  mgt-iieuf  de  ce  mois,  doit  donc  être  pour  Rome  et  pour 
le  monde  entier  un  événement  à  jamais  mémorable  dans  les 
Annales  de  la  Sainte  Eglise,  une  de  ces  grandes  solennités 
qui  sera  probablement  unique  dans  tous  les  siècles  à  venir 
comme  il  ne  s  en  est  jamais  trouvé  de  semblable  dans  les 
siècles  passes;  une  de  ces  époques  célèbres  qui  créent  une 
r,LT''f   "  ^^"'  Immonde;  un  de  ces  jours  heureux  qui 
rappellent  les  plus  intéressants  souvenirs;  une  de  ces  reli- 
gieuses démonstrations  dont  les  résultats  sont  incalculables. 
11  s  agit  ensuite,  dans  ce  glorieux  aimiversaire,  de  rendre 
<iux  Bienheureux  Apôtres  Piem;  et  Paul  des  lionneurs  bien 
mentes,  par  les  dons  célestes  dont  ils  ont  été  comblés  et  nar 
es  emments  services  qn^ils  ont  rendus  au  monde  entier  en 
éclairant  de  la  hniiiere  de  l'Evangile,  par  eux  et  par  leurs 
(lisciples.    Il  sufiit  pour  s'en  convaincre  de  jeter  un  coup- 
dœil  sur  les  principaux  traits  de  la  vie  admirable  de  ces  deux 
Pères  de  la  famille  chrétienne. 
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Artvtoiis-nnns  d'alionl  à  contempler  St.  Pi<^rro,  ci  parcou- 
rons rapidciufiil  ce;  qiu!  iiou«  apprennent  dt»  lui  les  livres 
saints.  Il  a  tout  quitté  pour  suivre  l'adorable  Maitre,  qui, 
l'appelait  à  sa  suite,  en  lui  prédisant  (jull  en  ferait  un  pécheur 
d'hommes.— Il  a  été  le  premier  et  le  plus  ardent  A  recounaitro 
le  Seigneur  Jésus  pour  le  Fils  du  Dieu  vivant.^ — Il  a  en 
I'lioune\u'  do  recevoir  un  nom  nouveau,  qui  seul  attesterait 
qu'il  est  le  fondement  inébranlabh^de  rKp:lise,  contre  huinelln 
les  portt^s  de  l'enfer  ne  prévaudront  jamais, — Il  a  élé  établi  le 
Pasteur  universel  des  brebis,  le  Chef  et  le  Prince  des  Apô- 
tres, et  le  Seijîueur  lui  a  mémo  donné  les  clefs  du  royaume 
des  cieux,  avec  l'étonnant  pouvoir  de  l'ouvrir  et  de  It? 
fermer,  c'est-;i-dir(;  de  pardonner  et  de  retenir  les  jtécliés. — 
Il  a  noblement  réparé  la  faiblesse  qui  lui  fit  renier  trois 
fois  son  Maître,  par  l'ardeur  de  son  amoiu-  et  par  les  larmes 
de  pénitence  qui  coulèrent,  le  reste  de  sa  vie,  en  si  grande 
abondance,  qu'elles  formèrent  deux  sillons  sur  ses  joues  vé- 
nérables.— Après  sa  conversion,  il  a  reçu,  pour  lui  et  ses  suc- 
cesseurs, jusqu'à  la  fin  des  siècles,  le  don  de  l'infaillibilité, 
avec  la  nol)le  mission  d'alT(;rmir  ses  frères  dans  la  foi- — Il  est 
devenu  le  Vicaire  de  Jésus-Christ  et  un  autre  l\u-mèm(\  qui 
paie  le  même  tribut,  et  marche  comme  lui  sur  les  eaux. — Il  est 
le  premier  qui,  après  avoir  été  rempli  du  St.  Esprit,  a  élevé 
la  voix  pour  reprocher  aux  Juifs  lt;ur  déicide. — Il  a  parcouru 
la  Judée,  en  faisant  entendre  partout,  avec  un  succès  éton- 
nant, la  bonne  nouvelle  de  l'Evangile,  en  oi)érant  de 
grands  prodiges  ;  et  son  omhre  seule  guérissait  les  malades, 
— Il  a  été  flagellé  et  mis  en  prisc/U  povu'  le  nom  de  Jésus  ; 
mais  animé  d'un  courage  tout  Apostolique,  il  a  répondu  à 
ceux  qui  lui  faisaient  des  menaces  pour  l'empêcher  de  prê- 
cher ce  nom  adorable,  qu'il  fallait  obéir  à  Dieu  plutôt  (ju'aux 
hommes. — Après  avoir  rempli  l'Orient  du  bruit  de  la  prédica- 
tion évangélique,  il  est  venu  en  Occident,  et  il  n'a  pas  crnint 
d'arborer  la  croix  sur  le  Capitule,  en  établissant  son  siège  îi 
Rome  d'une  manière  permanent(\ — Là,  pendant  vingt-cinq 
ans,  il  a  prêché  Jésus  crucifié,  pour  coml);ittre  le  paganisme 
avec  tous  ses  vices  et  ses  erreurs  exécrables. — Il  a  légué  à 
l'Eglise  deux  admirables  E  pitres  remplies  de  la  céleste  doc- 
trine qu'il  avait  apprise  à  lécole  du  divin  Maître.— Il  a  cou 
signé,  dans  la  dernière  de  cesEpitres,  la  promesse  solennelle 
qu'il  a  faite  à  tous  les  enfants  de  la  foi  que.  lors(]u'il  aurait 
quitté  cette  vie,  il  aurait  soin  d'eux,  pour  que  jamais  ils 
n'oubliassent  les  divines  vérités  qu'il  avait  enseignées  aux 
hommes. 

Fixons  maintenant  nos  regards,  pendant  quelques  moments, 
sur  le  divin  Paul  qui,  terrassé  sur  le  chemin  de  Damas,  ne  de- 
manda plus  qu'à  faire  la  volonté  du  Seigneur  ;  qui  fut  si 


fidèle  à  In  prrjlco  qu'il  n'a  pas  craint  d'assuror  qnVllo  n'avait 

t^;:%lT^'  7  v'  '  T  '  '''I  ""  '^'^  d'élection ï,)™ 
tti  1(^  bt.  Nom  de  Jésus  devant  l(«s  rois  et  tous  les  i)eunl(.'  de 
la  terre  ;  qui  a  été  un  adnùrahl.'  prédicateur  de  la  vérité 
dans  e  monde  entier  ;  quia  instruit  une  multitude  de  nations 
a  q  u^  Il  a  lait  entendre  sa  puissante  parole  ;  qui  a  été  ravi 
JiiMIu  au  troisième  ciel,  où  il  a  entendu  dos  secrets  inellahl..s  • 
qui  a  mente  les  honneurs  de  l'Apostolat,  avec  le  douziènu' 
for!  fié  "^n.  n^°^  '^'  Apostolique^;  .{ni  aWé  si  puissnnnném 
l?i  Tn-r^        ''''MT"''"'^  'I"''^  '''  P"  ''onfondre  la  perfidie 
fnnfo    .    '■  ^i"^  na  vécu  que  pour  Jésus-Christ,  en  .jui  ilamis 
toute  sa  confiance  ;  qui,  pour  son  amour,  a  été  fouetté  trois 
lois,  lapide  une  lois;  qui  a  fait  uaufraL-e  trois  fois    et  est 
demeure  au  fond  de  la  mer  une  nuit  et  un  jour;  q?i  'a  vai 
animent  combattu  les  combats  du  Seigneur    qui  'a  consommé 
sa  course  au  muieu  des  travaux  et  des  persécutions  ;  nui  a 
conserve  le  dépôt  s<icré  de  la  foi  par  son  héroïque  courage  et 
SCS  touchantes  prédications  ;  qui,  comprenant  que  c'était  pour 

nu-J"  ^'J!"/^''  "\T'"''J"'  ""  *'"^^'  animé  d'un  ardent  désir  de 
quitter  cette  terre  d'exil  pour  être  avec  Jésus-Christ  ;  qui   a 

:  Ixm.  fn         'V-'/  ""^i''"  '^'''  '^"P^^'^  et  des  gémissenJents, 
lorscpi  1 1  leur  a  lait  ses  derniers  adieux.  ' 

laiit  de  travaux,  de  soufïrances,  de  vertus  ont  mérité  d''"tre 
couronnes  par  une  mort  préci(nise  ;iux  veux  de  Dieu  et  glo- 
rieuse devant  h^s  hommes.  Car  après  une  longue  carri7n-e 
Apostolique  nos  deux  saints  Apôtivs  ont  été  j(>tés  dans  une 
attreuse  prison  de  Rome,  la  prison  Mamertine  où  ils  passèrent 
neut  mois  prives  de  tout,  mais  pleins  de  joie  de  pouvoir  soulfrir 
pour  le  Nom  de  Jésus,  et  travaillant  au  salut  de  leurs  gardes 
qn  Ils  eurent  la  consolation  de  convertir  presfiue  tous. 

iMilm  arrive  pour  nos  deux  saints  Apôtres  le  jour  tant  dési- 
re, le  jour  après  lequel  ils  avaient  tant  soupiré,  le  jour  où  ils 
voulaient  être  immolés  à  la  gloire  de  leur  bon  Maître.    Ils 
s  embrasse  ,nt  tendrement  avant  de  se  séparer  pour  aller  au 
lieu  (lu  supplice  ;  mais  ce  fut  pour  se  réunir  bientôt  et  s'em- 
brasser de  nouveau  en  entrant  dans  le  ciel.    St.  Pierre  est 
crucihe  la  tête  en  bas,  et  St.  Paul  a  la  tête  tranchée.    Son 
sang,  blanc  comme  la  neige,  jaillit  sur  les  habits  de  son  bour- 
reau dont  1  aille  bîroce  s'adoucit  à  l'instant  à  la  vue  d'un  si 
grand  prodige  qiu  lui  ouvre  les  yeux  et  le  convertit  à  la  foi. 
lels  sont,  N.  1.  G.  F.,  les  précieux  souvenirs  que  doit  rap- 
peler a  1  univers  entier  le  grand  et  saint  anniversaire  qui  va   * 
se  célébrer  a  Rome  le  -2!)  de  ce  mois.    A  la  vérité,  ils  sont 
inetîaçables  dans  a  Sainte  Eglise,  car  tout  les  rappelle  à  ses 
enlants,  les  letes,  les  temples,  les  chants  sacrés,  les  cérémo- 
nies, les^  discours  des  orateurs  chrétiens  qui  tous  à  l'envie  ont 
tlonne  de  justes  éloges  à  nos  saints  Apôtres,  sacrifiant  leur 


■A 


6 


vie  pour  riioniieur  do  la  Rclifïinn.  Qu'il  nous  sufFisc  donc 
d'cntoudro  quelqut's-unos  des  ékxiucufcs  paroles  de  St.  .Iran 
Chrysostôuic  :  '■'■  Quelles  acfious  de  f;r;lc(>s,  dit,  ce  Père,  pou- 
"  vous-uous  vous  rendrt>,  ô  bieulK.'ureux  Apôtres,  (pii' avez 
"  tant  travaillô  pour  nous  ?Je  me  souviens  d(>  vous,  ô  Pierre 
"  f't  je  demeure  saisi  d'élonueuient.  Je  me  souviens  de  vous,' 
"  ù  l^inl,  et  dans  le  raviss(!m(Mit  de  mou  Ame  je  succonilin 
"  par  rahondance  de  mes  larmes.  En  pens.int  à  vos  soiillran- 
"  ces,  je  no  sais  que  dire  ni  comment  m'exprimer.  Que  de 
"  prisons  vous  avez  sanctifiées  ?  Que  do  chaînes  vous  avez 
'  décorées  ?  Que  do  tourm(Mits  vous  avez  endurés  ?  Q\u>  do 
"  blasphèmes  vous  avez  su])portés  ?  Gomment  vous  avez  ré- 
"  joui  les  Eglises  par  votre  prédication  ?  Vos  lano-nes  sont 
des  instruments  bénits,  vos  membres  ont  été  arrosés  de 
''  votre  san^^  Vous  avez  imité  Jésus-Christ  en  tontes  choses. 
''  Votre  voix  a  retenti  par  toute  la  terre,  (>t  vos  i)aroloss(;  sont 
fait  entendre  jus(]u'aux  extrémités  de  la  terre. 
"  Réjouissez-vous,  Pierre,  parc(>  ((u'il  vous  a  été  donné  de 

jouir  dn  bois  de  la  Croix  du  Christ Bieuli(>urenx  les 

"  clous  qui  ont  percé  vos  membres  si  saints  !     Vous  avez  re- 
"  mis  avec  confian(;e  votre  Ame  entre  les  mains  du  Seigneur, 
"  vous  qui  l'avez  servi  assidûment  ainsi  que  sa  sainte  Ei-lise, 
"  et  qui,  le  pins  fidèle  des  Apôtres,  avez  aimé  le  Seiiiueur 
"  avec  tant  d'ardeur. 
"  Rt^\jouissez-vous,  ô  luenhoureux  Paul,  à  qui  on  a  coupé 
la  tète  avec  le  glaive  et  dont  les  vertus  ne  sauraient  être 
exprimées  par  aucunes  paroles.    Quel  glaive  a  frappé  votre 
gorge  sacrée  ?    Cet  instrument  du  Solcjneur  est  un  snj.-t 
'  d  admiration  pour  le  ciel  et  un  objet  de  vénéridion  pour  la 
,,  terre.  Quel  lion  a  ro(,'u  votre  saiig,>illis3ant,  blanc  comme 
.  du  lait,  sur  la  tuni(|ue  do  celui  qui  vous  frappa,  et  clian- 
"  géant  merveilleusement  l'àme  de  ce  barbar(>,  le  convertit 
'  avec  ses  compagnons  ?  Que  ce  glaive  de  Paul  soit  ma  cou- 
ronne, et'  que  les  clous  de  Pierre  deviennent   des  perles 
'  précieuses  qui  s'attachent  à  mon  diadème  !  "' 

Il  est  facile  de  conclure,  N.  T.  C.  F.,  de  tout  ce  que  Nous 
venons  de  dire  que  les  bienheureux  Apôtres  Pi(;iT(^  et  Paul 
ont  de  tout  temps  été  singulièrement  honorés  d;nis  l'Eglise, 
et  que  tout  ce  qui  avait  servi  à  leur  martyre  v  a  toujours  été 
011  grande  vénération.  L'anniversaire  séculaire  de  cette  mort 
glorieuse,  qui  va  se  célébrer  cette  année,  sera  une  preuve  con- 
vaincante que  cette  dévotion  a  traversé  les  siècles  et  s'est  pro- 
pagée jusqu'à  nous. 

Car  déjà  tout  s  ébranle  dans  le  monde  entier  pour  concou- 
rir à  cette  grande  solennité.  Le  Chef  suprême  de  l'Eglise,  que 
le  ciel  inspire  et  dirige  dans  tous  ses  actes,  a  jugé  qu'en  ren- 
dant des  honneurs  extraordinaires  aux  fondateurs  de  la  Reli- 
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;.;ioii  chrcticini',  au  jour  saiiU  cl  licmvnx  dans  L-qnrl,  il  y  a 
ilix-  iiuhviilsaiis,  ilsiviiii)()it('.ivulinisi(M'lalant  li'iniii|,li(.'siir 
i  iMilcr,  iloliti.'iidrait.  par  leur  puissante  iutri-c(>ssioii,(](>s..rA- 
CGs  plus  a])()U(lan(rs  pour  loul"  i'Ki:!!^'.  '' 

iMoiu  (lu  cetlpcsiiérancc!  il  arailtMilcudic,  par  l.citc  la  Icriv. 
le  sou  de  la  tronip('tf(>Apnst()Ii<pi(.  pour  inviter  tous  les  Kvnpu's 
(lu  inonde  enlirr  à  se  reunir  en  aussi  ,urand  noini)re  (|ue  pos- 
sible autour  (le  lui  ]M)nr  t\Uiivvi-[\iU(;',luSritin/urrllrs(rourx 
de  son  autjuslr  J/nr  ils  /niissciil^  le  vlmil-nruf'juin^  faivr  nwm- 
ble  la  frlr  i/rs  binihcuirnx  Apù/rcs  Pirrir  et  hnil  arr,;  mu:  joie 
il  (ui/iiiil  plus  (iraiulr  ijkc  cr  smi  an  aititirrrsairr  vnitcnnirt'  de 
ce  jour  où  Jioair  fat  rainourpiyr  du,  ijlorirax  san<idc  ers  Princes 
M(>  PK^Iise,  ri  rraiplir  a;usi  le  consolant  devoir  qui  leur  est  im- 
posé (le  visitrr  1rs  séjiairn's  sacrés  n'es  Pires  et  des  Maîtres  de  In 
L-ériié^  Pierre  et  Paul^  (jai  éelnireat  les  ârnea  des  fidèles  et  ijull  est 
convraablr  ri  ai/réablr  dr  vénérer  surloal  au  beau  jour  de  leur 
fêle  nui  se  célèbre  d(,as  le  aïonde  entier  avec  toute  la  dévotion 
qu'elle  mérite,  mais  (jui  doit  se  faire  à  Rome  avec  une  joie  sia- 
;/ulierea/in  iine  là  où  la  mort  des  premiers  Apôtres  a  été  (jlonfiée 
la  aussi  éclate  la  principale  joie  au  jour  de  leur  martyre. 

Ce  saf>o  PontUc  a  dautant  plus  compté  siu-  le  secours  du 
lout-Puissant  pour  couvoiuer  tous  les  Kv('^(iues  de  la  Catho- 
licité à  celte  lete,  (j[u'ell(<  ne  saurait  so  c(M('l)rer  (jne  dans  des 
jours  de  i)aix  (>t  do  s(''r('uiil('<.  Et  cependant  c'était  au  niili(ni 
d<.'s  plus  grands  bruits  d(>  guerre  que  ce  Prince  pacitapie  fai- 
sait entendre  sa  voix  pleine  de  chanues  et  d(^  suavité.  Sps 
youx  clairvoyants  per(;aient  sans  doutt;  à  travers  réi)ais  brouil- 
lard (jui  (Miveloi.iiait  le  monde  entier  eupii  étaiurantam  plus 
iuena(;ant  (]ue  tout  faisait  craindre  une  guerre  générale.  Il  a 
donc  beaucoup  espéré  dans  le  Seigneur,  son  Dieu,  et  sou  es- 
pérance n"a  pas  été  coufondn(!  puis(|u'aujonrd'lnii  tor'- 
uouvelles  sont  heureusement  à  la  jjaix. 

Mais  ce  subUuie  appid  de  tout  rKi)iscopat  catholi(jr  ■ 
grande  fêle  d(«  St.  Pierre  et  do  St.  Paul  a  été  enteni. 
toutes  les  parli(^s  do  ce  vaste  univers,  pvdsqn'anx  dei 
nouvelles  ([uo  Nous  avons  de  Rome,  quatre  cents  Ev(. ,. 
s'etai(,Mit  faits  annoncer  et  étaient  attendus  dans  la  Ville  S'un- 
te.  Beaucoup  d'antres  sans  doute  de  Tltalio  et  des  pays  voisins, 
qui  n'avaient  i)as  l(.'s  mêmes  raisons  d'informer  le  Saint^Père 
(le  leur  bonne  volonté  à  répondre  à  son  invitation,  assisteront 
a  C(M,te  grande  solemiité.    Quant  an  nombre  de  prêtres  et  de 
laïtpies  que  la  dévotion  va  conduire  à  Rome  dans  cette  heu- 
reuse circonstance  j.our  relever  l'éclat  et  la  majesté  de  cette' 
iête^,  il  est  plus  facile  de  se  le  figurer  que  d'en  rendre  compte. 
N(jtre  Saint-Père  le  Pape  a  eu  une  autre  raison  d'appeler 
ainsi  auprès  do  Sa  Personne  sacrée  tous  les  Evèijuesdu  mon- 
de qui  pourraient,  sans  inconvénient,  se  rendre  à  Rome  ;  ça  été 


;1  ;  I  »;,»'•'■  î'Hil.'lM  Holpiinit^  po^sihlo  à  !;i  C;.no.P.;,tio..  ol  à  !a 

M-r,,.s  <|oMtl..s  noms  ûnivnMÙUv  i,>s..n(s  ,lm,s  I.  Cal .     ',,: 
•^  Shunts  ,,n,.,w|,n!si.Hssr.,lnMvvnr!..sl,n,,nr,.rsd..l.u^^^^^^^ 

(..ir  roinnu.  Nous  l'ityous  ,l.'>jà  fait  ol,s..rv(-r,  N   T   C   F 
iNo  IV  1  ,.r.>  .■«unimiii  .-st  (ont  ncnipp  ,1,^  „ns  pins VIums  inK-n  ts 

et  P  pins  lort  <[,.  nn  [.on  prn'  puiss,.  podrr  ù  «s  .-nfan  s 
Anss.    lait-n  annon.vi-  anx  Kvn s,  .'n  l.>s  invitant      «e 

a  hn  pour  n,hrssn-  msnnhle  leurs  priirr,  aux  Saints  Ju  n        ù 
<lijn  jou.'sscnl  du  bouhrur  rlrrwL  nfm  ,,ur  tous  rrsl^hn^^ 

Irqurl  sr  trouvent  1rs  u//aires  politi.jues  et  surtout    esàl'^ 

(onunu(  tir  pour  l  lujlhsr  inililmilr 

Goinnip  vons  l/voyoz,  N.  T.  C.  F.,  tont  sonrônaiv  nonrnn,. 
J.n^.nnuiossolHnHtysMnilonfôpoqn.da.'^li^^^^ 
tien  C.  ^t     .Som-Pram  l>„nl,r,.  Ini-niènip  .[ni  so  met  à  la  trln 
de  .ettP   .Pi  ..,  ,1..  .PtlP  n.a^n.lfiqnP  .Iph.  nstration  .vl I'p  .p 
Ce  sont  Ips  Kv<;,,nps  ,|p  la  Catholi,  itP  toute  puMpiv  ou  sp  -p,: 
^  <^nt  av.x-  .]mP  a  1  u.vilalipu  ,1p  Ipur  I>PrP  Pt  ,1p  1p  u'    |,>  ,      ,- 
'lonnpr.par  leur  prés.MU-e  et  leurs  priPivs,  uup  ].  n    n      ,  p' 
portaupp  a  pp  ^rau,!  nlon^Pmpnt.  Cp  sont  des   .  ^hvs  ^  -o  i^ 

le  d.nots  laH,uPs.,ni  vont,  p-ar  uùîliprs,  rPn.plir  Ips  -'pu   ns 
•t  .>s  ruPs  qui  poudniseut  à  la  Jérusaleu.  ,1p  la  t.-rrP  '     n    sV 

Mslant  a  ee  luajPsM.Pux  speptaelp.    CVsl  pourVlo,  fîpr  ,  os 

^rr  ?^W?/'n'  *r'  ^^'^"J^;:'"'""^  ApôtrPs/^iPnvPtplm h    : 
toute    h-liM  ealhol,,,,,,.  va  lairpputpudrp  sps  ensdciolp  ,.tdp 

1   Sonvprain-Pontife  doit  deevriier  à  de  nouveaux  Saints  ,  ue 
se  .ou  P(>s  immenses  rréparalifs  ?    C'est  pour  attirer  snrp 
mondP  PutiPr  IPs  bPuédictious  du  pIpI  qJil    p" mda       a 
V.lIP-SanitP,  dans  ee  jmir  à  jamais  méuioral.Ie,  tant  cl'    pri v 
s  Pt  de  supplications,  (fu'il  se  eliautf>ra  tan    de  ca  fi  mes 
aririomeuxet  tant  d'hymnes  sacrées,  qu'il  s\accomp  ir      m 
%^l  ^'"'^''"'  ''  '''"^  selerataiit  de  cérémonies  lï^uî 
'  Ne  vous  sembîe-t-il  pas,  N.  T.  G.  F.,  que  dans  cet  \nniver 
saire  séculaire   a  brillaut<-  lumière  de  l'éternité  qui  ér-iri' 
do  ses  feux  célestes  le  jour  qui  couronna  le    p   uce     de's 
Apôtres  et  ouvrit  à  ces  pécheurs  repentants  un  lilre  passa ^^ 
pour  les  cieux  sera  plus  resplendissaule  ?  Drcoralœ^t^ 

principes,  Retsque  in  astra  liberam  pandit  via-, 
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X.'st-il  pj.s  visihl,.  (lu'au  niilicn  <li' taiil  ,1,.  point  .  rt  <io 
nous  arpairiit  ,1..  rrUr  gluriruM-  éi.oqiip,  s.M-roira  nn-e 

epee  et  lautr,.  par  la  rmix,  virtori.Mix  ri  rouvnnuk  d.-  la,,, 
(is    (Imis  lass(T.il,l,.(.  ,1,.,  Saints  .i,ii  joi,iK>rnl  ,1m  |;,    vIp 

mcnih  Ut,r  srnatinii  ((iinrati  possii/m!. 
Que  (le  (•nMirs.,-iu„s,  ,(uo  ,h.  voix  ha,',iinni,"ii^rs,(ni.Mràim>4 

?.n, h  n.r  '    \-'''  ^""^•'''•»"-i'""lir,.,  au  sacré   ColU^'  de» 
un.n  M,K  Lanhuau.x,  aux  gru,.|s  et  vortur-ux  Kvpqn,.sî-t  Pr.- 

n  m. .  ,.  .   0  h.HuvusG  Honi,.,  ,jni  avez  aUi  consacréo  par  le 
•Muj^  ^rioneiix  ,1,.  c,.s  ch^ux  Princes  de  rKuiisp,  p„uu,., ■.,!•,■.,.  do 

do  pi  !i;.'?"^î"i'I'"''':=;.*^''"'"  •'"  J"'"""'  toi''''«  l-sa.U,v.citeii 
UL  11    n.-is.  0  /^;»/a  ////.r,  r/!/,?'  (luorirm  Pvinciinm  es  consccra- 

orbis  uji'i pulrhnhK/uii's. 
Avec  ijucl  acr„nl  nu'lodiciix,  faut  do  voix  réuuioMic  chnn- 

PHni  ;r  !•;''•,""  •  ""''^^'''^  '^"'■"'■''  ^'">-J""'  '"'  '•'•^  <i*'"x 

,n/  '''■^'"'  livreront  ce  -rand  combal  .lui  M,-ssa  à 

1  |if  le  ya^ainsiMo  .1,.,  ré-nait,  sur  le  trône  des  César  :  C'est 
aiij,),e-llim  ,|i„.  Simon  ]'i,MTn  est  monté  stu- le  <-i]),.(,  ,io  la 
croix: c  est  aujoimrhui  ,[,u.  ce-lui  ,iui  tient  les  ciels  .Tu  ciel  s'est 
envol,,  vers  le  Christ  combl,.  de  joi,"  ,.t  d',.  boni  'ur  :  C'est 
aujonrd  un  ,1,10  Paul,  lApôtrc  et  la  l.uiiièiv  ,b.  ,nond,>,  en 
penchant  sa  U'te  pour  la  coulession  ,l,i  nom  de  Jésus-Christ 
-■•  iv.'u  la  rvmronne  du  martyre,  /huiir  S/mon  l>cln>s  ascnn/it 
n-HcynUbulnm:  ho,hr  davievlarius  rn/ni  gaiulrm  vu,,ravit  ad 
Cliristum  :  nofhe  Paulus  Apostolus  lumen  orbis  Inra-inclinato 
captir  pro  ihnst,  uomiDr  uw.rtyrio  roronalus  r.sf 

hnliu,  la  maiestuouse  Confrsswn  qui  reulei'me  la  moitié  des 
corps  de  ht  Pi.  .-:-o  et  (h-  St.  Paul  .«t  dans  la.ruelle  brûlent  nuit 
<'t.|"ur  (vut  viu,i.t-,l,"ux  iauii)es.  uapparaitra-t-ello  pas  dans  en 
grand  jour  aux  yeux  ,1e  tant  de  ivli-i,Mix  p.'.lerins  plus  ravon- 
nauts  de  gloire  et  de  beauté  ?  L,>  magnifi,|ue  auLol  qui  abrite 
ce  riche  tombc'au,  en  s'éleA-ant  au-dessous  de  la  grandiose 
coup,do  de  la  plus  grau,le  basili,|ue  ,ln  monde,  ne  biùllera-t-il 
pas  d  un  éclat  encore  plus  saisissant  l,)rsqno  le  ClKd'Suprèiiu; 
(  e  Ihghse  y  célébrera  les  saints  mystères  au  milieu  de  tant 
d,'  splendeur  et  y  proclamera  le  bonheur  de  tant  d,-  Saints 
(|u  il  invo,{uera  1,^  premier  sur  c-t  anti-l.  La  Chaire  vénérable 
du  haui,  de  a,[uolle  St.  P'ierre  enseigna  au  monde  toutes  les 
ventes  révélées  de  Dwn  et  qui  est  ^soutenue  par  les  quatre 
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.ennuis  Docteurs  de  rK-^lisc,  ne  répôtrra-t-olle  pas  dans  ce 
jour  lurtuiu''  les  divins  oniclcs  (jii'cllt;  ira  cessé  de[;iiis dix-huit 
siè<'les  ûc  J';iir( entendre  au  monde? 

Mais  il  ne  l'an!  j,.,s  l'unlilier.  N.  T.  CF.,  toute  cotte  solenni- 
!(\  tout(>  cette  iioiujie,  fouies  ces  prières,  tous  ces  clmnts,  tou- 
tes ce.-;  cérenionirs  sont  pour  nons  et  doivent  ionrn'M'  à  uotn^ 
prolit  spii'ituel  connue  si  nons  étions  à  P»onie,  en  iifiil.'iiicant 
avec  ceux  (|ni  y  ont  eU'  envoyés  pour  >  déposer  nos  vanix, 
tor.ti's  les  joies  délicieuses  d(!  fette,i;r;iHde  féie.  (lar  les ,Q:r;u'.e-s 
et  les  bénciliclions  ([ni  vont  conlei-  par  torrents  liu  c(eur  de 
notre  Pèrs'  coniunni  vont  arroser  le  monde  entiei-.  Or,  jilus 
nons  nons  y  iirei.arei'ons  p;n'  des  désirs  cnllammés  (  t  par  de 
pienx  (exercices  et  ])lns  nous  particiy-erons  avec  abondance  à 
ces  richesses  spiritnelles.  C'était  clone  notre  (lt>voir  de  vous 
mettre  on  particii)alion  avec  les  actes  reli<;ienx  (pii  vont  s'ac- 
(îomplir  à  Home,  et  c'est  ce  (juc  Nons  avons  iritention  de  faire 
eu  vous  adriîssant  les  présentes  instructions  sous  l'orme  de 
Mandement. 

A  CES  cATSEs,  le  Saint  Nom  de  Dieu  invoqué,  et  de  Tavis  du 
Chapitre  de  Notre  Cathédrale,  Nous  avons  ré.ulé,  statué  et 
ordonné,  réglons,  statuons  et  oi'donnous  ce  qui  suit  : 

1o.  Aussitôt  1(3  présent  Mandement  rccn,  chaqne  Prêtre 
.dira  à  la  messe,  en  se  conformant  aux  rubriques,  la  coll(3"ie 
«les  Saints  Apôtres  Pierre  et  Paul,  telle  qu'fdle  se  trouve,  au 
Misscd,  aiijoiu'de  l'Octave  de  leur  fête,  exc(q)té  pendant  la 
dili!  Octave.  Cett(>  Collecte  tiendra  lieu  de  celle  pour  le  Pap(\ 
Tont  le  mois  de  Juin  sera,  ])ar  C(>tte  pratique,  consacre  à 
l'honneur  de  ces  dmix  Princes  de  rEglise.  dans  l'action  la 
])ius  sol(uuielle  de  la  Relijiion,  savoir  :  le  Saint  Sacrihce  de 
l'Autel.  Nous  demanderons  à  Dieu,  eu  récitant  ces  orai- 
sons, de  noiis  délivrer  de  tons  les  lléanx  dont  nous  sommes 
menacés,  par  rin.ercession  de  St.  Pieri'e,  qu'il  a  fait  marcher 
sur  les  eaux,  et  celle  de  St.  Paul,  ([u'il  a  fait  sortir  de  fond 
de  la  mer. 

2o.  H  se  fera,  dans  tout(>s  les  Kglises  et  Chapelles  de  Notre 
Diocèse,  une  Neuvaine  à  l'honneur  des  Saints  Ajiôtres  Pierre 
et  Paul,  aux  heures  jugées  les  plus  convenabltîs.  UujueUe 
connnencera  le  vingt  de  ce  mois  et  finira  le  vingt-huit, 
avec  la  Bénédiction  solennelle  du  St.  Sacrement  chaqne  jour, 
«Ml  union  avec  ce  ]tieux  exercice  qui  se  fait  à  Uom«;  par 
Notre  Saint  P«'re  le  Pape  et  les  hd<'des  de  la  "Ville  sainte  ;  et 
l'on  y  récitera  les  mêmes  prières  «pie  Nous  avons  fait  publier 
à  cette  intention. 

3o.  La  fête  de  St.  Pierre  et  de  St.  Paul  se  célébrera,  ctjtte 
année,  avec  une  solminité  toute  particnliêre  ;  et  l'on  pourra 
y  gagner  une  indnlgen«'e  plénière,  qiu;  Nons  accordons,  en 
vertu  d'un  Induit  Apostolique,  eu  se  confessant,  communiant 
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ot  priant  à  rordinaire,  selon  les  iiiicntions  du  Souverain 
Pontife. 

^  io  En  vaquaul;  ù  ces  différents  exercices  religieux,  chacun 
s'appliijnera  ù,  demander,  avec  lervenr,  qu(3  la  toi  catholique 
se  pro[)af-(>  en  tous  lieux  ;  que  la  Sainte  Ef^lise  Rornaini?  soit 
reconnue  et  honorée  connue  l-'"  Mère  ot  la  Maîtresse  dje  toutes 
les  Kj^lises  par  tous  les  peuples  de  l'Univei's,  que  le  Souve- 
raui  Pontife  remporte  un  éclatant  triomphe  sur  tous  les  enne- 
mis de  la  Pietij^ion,  et  que  sa  suprême  autorité  soit  béiîie, 
Jiinuje  et  respectée  par  touti>s  les  nations  de  la  terre  ;  (jue  le 
Sacré  CoUéut  des  Eminents  Cardinaux  qui  l'assistent  dans  le 
gouvernemimt  de  l'Eglise  universelle,  soit  rempli  de  grà- 
ci.'S,  de  lumières  et  de  sagesse  ;  que  tous,  les  Evèiiues  du 
monde  soient  dévorés  d'un  saint  zèle,  pour  travailler  à  éla- 
hlir  le  règne  de  toutes  les  vertus  chrétiemies  dans  la  partie 
du  troupeau  confiet!  à  leur  solicitude  ;  que  tous  les  Pasteurs 
des  {nn(>s  soient  de  plus  en  plus  animés  d'un  saint  désir  do 
travailler  à  la  sanctification  de  leurs  ouailles  ;  que  tout  le 
peuple  chrétien  soit  respectueusement  lidèh,»  à  toutes  les  le- 
çons f[ue  lui  donnent  ses  Pasteurs,  pour  qu'il  puisse  toujours 
marcher  dans  les  voies  de  la  justice,  de  la  piété  et  de  la  sain- 
teté ;  enfin,  que  tous  ceux  ipii  vivent  dans  le  schisme,  l'héré- 
sj«  et  l'infidélité  aient  le  bonheur  de  rentrer  dans  le  sein  de 
l'Eglise,  on  renonçant  à  leurs  funestes  erreurs,  pour  qu'il  n'y 
ait  plu:  qu'une  seule  h(>rgerie  et  un  seul  Pasteur. 

Tels  sont,  ù  Bienheureux  Apôtres  Pierre  et  Paul,  nos  vœux 
les  plus  ardents.  Daignez  les  avoir  pour  agréables  et  les 
exaucer  au  grand  jour  de  votre  Fête.  Prouvez  au  monde 
entier  qu'aujourd'hui,  comme  aux  jours  de  votre  vie  mor- 
telle, vous  aimez  hEglise  que  vous  avez  fondée.  Montrez,  par 
des  signes  seusijyÉ\  qu'il  est  très  vrai  que,  du  haut  du  Ciel, 
vous  avez  soin  j^B  l'on  accomplisse  sur  la  terre  tout  ce  que 
vous  avez  jugé ^^essaire  de  prescrire  pour  la  conservation 
du  précieux  dépTTt  de  la  Foi.  Regardez-nous  comme  vos  en- 
fants et  bénissez-nous  tous.  Que  cette  bénédiction  soit,  chez 
nous  tous,  un  redoublement  de  foi  et  de  charité  qui  nous 
anime  jusqu'à  notre  dernier  soupir,  dans  l'accomplissement 
de  toutes  les  bonnes  œuvres. 

5o.  Nous  nous  acquitterons  dans  ce  jour  de  la  St.  Pierre  du 
devoir  de  la  reconnaissance  envers  Dieu  pour  les  faveurs  in- 
signes qu'il  Nous  accorda,  l'an  dernier,  en  nous  préservant  des 
fléaux  de  la  peste  et  de  la  guerre  dont  nous  étions  menacés. 
Nous  chanterons  à  cette  fin,  avec  des  cœurs  joyeux  et  recon- 
naissants, 1(^  jour  de  la  St.  Pierre,  le  Te  Dcum,  a  la  Bénédiction 
solennelle  du  SS.  Sacrement  qui  devra  couronner  cette  gran- 
de solennité. 

60.  Afin  que  le  Diocèse  tout  entier  puisse  s'unir  aux  augus- 
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tes  cérémonies  qui  auront  lieu  clans  la  V'ille  Sainte,  le  sept 
Juillet,  par  la  Canonisation  de  vingt-cinq  bicnilieureux,  et  le 
quatorze,  par  la  Béatification  de  deux  cent  quatre  sei'viteurs 
de  Dieu  qui  vont  recevoii'  les  iionncurs  de  l'Autel,  Nous  cé- 
lébrerons les  otïices  de  ces  deux  Dimanc-hes  avec  plus  deponi- 
})e,  et  nous  donnerons  la  Bénédiction  du  ^S.  S;rcrement  ces 
jours-là  aliu  d'obtenir  la  protection  spéciale  de  ces  amis  de 
Dieu  qui,  après  avoir  été  nos  frères  ici-bas,  sont  devenus  là- 
liaut  nos  prot(^cteurs. 

Sera  le  présent  Mandement  lu  et  publié  au  prône  de  toutes 
les  Eglises  dans  les([uelles  se  fait  l'office  ])ublic,  et  au  Chapi- 
tre de  toutes  les  Comnnmautés  religieuses,  le  premier  Diman- 
che après  sa  réc(^ption. 

Douné  à  Montréal,  le  premier  jour  du  mois  de  Juin  en 
l'année  mil  huit  cent  soixante-sept,  sous  Notre  seing  et  sceau 
et  le  contre-seing  de  Notre  Secrétaire,  " 


h,  t  S. 


f  IG.  EV.  DE  MONTREAL. 

Pcii  Monseigneur, 

JOS.  OGT.  PARÉ,  Ghan., 
Secrétaire, 
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